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L’un des principaux objectifs d’ERIC consiste à partager des récits, des 
expériences et des apprentissages sur les questions et problèmes éthiques 

qui façonnent la recherche impliquant des enfants et des jeunes. Des 
FKHUFKHXUV�RQW�UHODW«��GDQV�OHXUV�SURSUHV�PRWV��GHV�«WXGHV�GH�FDV�DȴQ�
GH�VXVFLWHU�FKH]�OHV�DXWUHV�XQH�U«ȵH[LRQ�FULWLTXH�VXU�TXHOTXHV�XQHV�GHV�

TXHVWLRQV�OHV�SOXV�GLɝFLOHV�HW�OHV�SOXV�FRQWHVW«HV�VXU�OH�SODQ�«WKLTXH�
TXȇLOV�DLHQW�UHQFRQWU«HV��&HV�«WXGHV�GH�FDV��WLU«HV�GH�GL΍«UHQWV�WH[WHV�

internationaux et de paradigmes de recherche variables, sont utilisées pour 
PHWWUH�HQ�«YLGHQFH�OHV�SURFHVVXV�¢�DSSOLTXHU�DȴQ�GH�G«YHORSSHU�OD�U«ȵH[LRQ�
éthique et d’améliorer la pratique éthique dans la recherche impliquant des 

enfants. Les chercheurs sont invités à utiliser leur propre expérience et les 
contextes dans lesquels ils travaillent comme grille de lecture.

115ÉTUDES DE CAS
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• Comment promouvoir la représentation par inclusion et par rotation des enfants 
et des jeunes dans le processus de recherche pour garantir que le plus grand 
QRPEUH�GH�ȴOOHV�HW�GH�JDU©RQV�RQW�OȇRSSRUWXQLW«�GH�SDUWLFLSHU�DFWLYHPHQW��SOXW¶W�
TXH�GH�QȇLPSOLTXHU�TXH�TXHOTXHV�HQIDQWV�HW�MHXQHVb"

• Comment veiller à ce que les enfants participent à la sélection de leurs 
UHSU«VHQWDQWVb"

• Comment peut-on encourager et aider les enfants et les jeunes à partager ce 
TXȇLOV�RQW�DSSULV�DYHF�OHXUV�SDLUVb"��

• Comment peut-on garantir la transparence des mécanismes d’information et de 
communication parmi les enfants et les jeunes en ce qui concerne les processus 
GH�V«OHFWLRQb"�
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�WXGH�GH�FDV��b��(QWUHWLHQ�DYHF�GHV�HQIDQWV�VXU�GHV�TXHVWLRQV�VHQVLEOHV�
OL«HV�¢�OD�YLROHQFHb��OHV�LQVWUXPHQWV�HW�OHV�SURF«GXUHV�GȇHQTX¬WH�VXU�OD�
YLROHQFH� FRQWUH� OHV� HQIDQWV� R΍UHQW�LOV� GHV� PHVXUHV� DG«TXDWHV� SRXU�
SURW«JHU�OHV�HQIDQWV�GH���b¢���bDQVb"

+LVWRULTXH�HW�FRQWH[WHb�

De nombreux pays se sont engagés dans le développement et la mise en œuvre 
d’une enquête nationale destinée à déterminer les niveaux de violence émotionnelle, 
physique et sexuelle contre les enfants. Ces enquêtes sont menées sous la direction 
et avec la pleine participation des gouvernements des pays concernés. Les enquêtes 
VRQW�PHQ«HV�GDQV�OH�FDGUH�GȇXQ�SDUWHQDULDW�SXEOLF�SULY«�PRQGLDO�DSSHO«�7RJHWKHU�IRU�
*LUOV��/HV�FHQWUHV�SRXU�OH�FRQWU¶OH�HW�OD�SU«YHQWLRQ�GHV�PDODGLHV�HW�Oȇ8QLFHI�SUHQQHQW�
HQ� FKDUJH� OH� VRXWLHQ� WHFKQLTXH� HW� ORJLVWLTXH�GH� FHV� HQTX¬WHV�� /ȇHQTX¬WH�� SODQLȴ«H�
RX� DFKHY«H� GDQV� �b SD\V� GX�PRQGH�� IRXUQLW� GHV� LQIRUPDWLRQV� LPSRUWDQWHV� VXU� OHV�
circonstances entourant les abus ainsi que sur les conséquences à long terme. Les 
résultats de l’enquête, lorsque celle-ci a été menée à son terme, ont fait progresser 
le domaine car ils ont mieux fait comprendre cet événement très stigmatisé et 
malheureusement très fréquent, ils ont impliqué les gouvernements et ont fait 
approuver des programmes visant à combattre la violence exercée contre les enfants. 

'«ȴ�«WKLTXHb�

/H�UDSSRUW�����bGX�6HFU«WDLUH�J«Q«UDO�GHV�1DWLRQV�XQLHV�VXU�OD�YLROHQFH�¢�OȇHQFRQWUH�
GHV�HQIDQWV�D�TXDOLȴ«�HW�TXDQWLȴ«�Oȇ«WHQGXH�GH�OD�YLROHQFH�H[HUF«H�FRQWUH�OHV�HQIDQWV�
HW� D�� GDQV� OD� IRXO«H�� GHPDQG«� DX� SD\V� GH� mbPHWWUH� DX� SRLQW� HW�PHWWUH� HQ�ĕXYUH�
GHV�H΍RUWV�GH�FROOHFWH�V\VW«PDWLTXH�GHV�GRQQ«HV�QDWLRQDOHV�HW�GH�UHFKHUFKHb}��(Q�
réponse, des enquêtes sur la violence à l’encontre des enfants (VACS) ont permis 
GȇLQWHUURJHU�GHV�MHXQHV�¤J«V�GH���b¢���bDQV�VXU�OHXUV�H[S«ULHQFHV�GH�OD�YLROHQFH�HQ�
tant qu’enfants au cours d’enquêtes menées dans les ménages à l’échelle nationale.

/HV�SURPRWHXUV�GH�OȇHQTX¬WH�RQW�LQFOXV�GHV�MHXQHV�GH���b¢���bDQV�SDUFH�TXH�OȇHQTX¬WH�
portait sur les expériences de violence et que l’on possède des preuves substantielles 
que la mémoire peut faire défaut au fur et à mesure que les événements s’éloignent 
dans le temps. De même, des changements sociaux importants et rapides 
ȃbVXVFHSWLEOHV�GȇDYRLU�XQ�LPSDFW�VXU�OHV�HQIDQWV�HW�VXU�OHXUV�H[S«ULHQFHV�GH�YLROHQFH�
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TXHO�TXH�VRLW�Oȇ¤JHbȃ�VRQW�VLJQLȴFDWLIV�HW�VRQW�HQ�RXWUH�OL«V�¢�Oȇ«GXFDWLRQ��DX[�U«IRUPHV�
politiques, aux technologies de la communication, aux médias sociaux, etc. De plus, 
LOV�RQW�HVWLP«�TXȇLO�H[LVWH�GHV�VWUDW«JLHV�YDODEOHV�HW�HɝFDFHV�GH�SURW«JHU�OHV�HQIDQWV�GH�
WRXW�SU«MXGLFH�SHQGDQW�OȇHQTX¬WH�HW�TXH�OHV�E«Q«ȴFHV�GHV�HQTX¬WHV�SRXU�OHV�HQIDQWV�
l’emportent largement sur les inconvénients potentiels.

Les opposants ont soulevé des préoccupations au sujet de l’opportunité et de la 
YDOLGLW«�GȇHQWUHWLHQV�PHQ«V�DYHF�GHV� MHXQHV�GH���b¢� ��bDQV�� ΖOV� IRQW� YDORLU� TXH� OHV�
SRVVLEOHV�FRQV«TXHQFHV�QRQ�VRXKDLW«HV�GȇLPSOLTXHU�FHV�HQIDQWV�GDQV�OHV�LQWHUYLHZV�
pourraient inclure des représailles potentielles de la part des parents ou tuteurs ainsi 
que l’apparition de stress post-traumatique. Cette préoccupation est présente, en 
SDUWLFXOLHU��GDQV�OHV�SD\V�HQ�G«YHORSSHPHQW�TXL�VRX΍UHQW�GȇXQ�PDQTXH�GH�SHUVRQQHO�
formé et de systèmes associés pour apporter un soutien et une aide aux enfants 
qui en ont besoin. Ils ont également souligné que certaines parties du questionnaire 
Qȇ«WDLHQW�SDV�DGDSW«HV�DX[�MHXQHV�GH���b¢���bDQV��

&KRL[�RS«U«Vb�

• De nombreuses mesures ont été prises pour protéger les enfants dans le cadre 
GH�OȇHQTX¬WH��

• La divulgation de l’objet de l’étude s’est limitée aux chefs de village ou 
FKHIV�GH�IDPLOOH�DȴQ�Gȇ«YLWHU�OHV�ULVTXHV�GH�UHSU«VDLOOHV�SDU�OHV�SHUVRQQHV�
«YHQWXHOOHPHQW�FRXSDEOHV�GȇDEXV�VXU�OHV�MHXQHV�VRQG«Vb�

• 8Q�HQYLURQQHPHQW�QRQ�PRUDOLVDWHXU�D�«W«�PLV�HQ�SODFH�SRXU�OHV�HQWUHWLHQVb��

• /H�JHQUH�GHV�LQYHVWLJDWHXUV�FRUUHVSRQGDLW�¢�FHOXL�GHV�U«SRQGDQWVb�

• /HV�U«SRQGDQWV�I«PLQLQV�HW�PDVFXOLQV�RQW�«W«�LQWHUYLHZ«V�GDQV�GHV�JURXSHV�
séparés pour éviter qu’un éventuel auteur de la même communauté puisse 
G«FRXYULU�OD�QDWXUH�GH�OȇHQTX¬WHb��

• /HV�HQWUHWLHQV�RQW�«W«�PHQ«V�HQ�SULY«�DȴQ�GH�SURW«JHU�OD�FRQȴGHQWLDOLW«�GHV�
LQIRUPDWLRQV�SDUWDJ«HV�SDU�OH�U«SRQGDQWb�

• 'HV� OLVWHV�GH� VHUYLFHV�GȇDLGH�RQW� «W«� IRXUQLHV� ¢� WRXV� OHV� U«SRQGDQWV� DȴQ�
TXȇLOV�VDFKHQW�FRPPHQW�REWHQLU�XQH�DVVLVWDQFH��VL�Q«FHVVDLUHb�

• Un plan d’intervention a été élaboré pour permettre aux répondants en 
GLɝFXOW«�RX�TXL�OH�VRXKDLWHUDLHQW�GH�UHFRXULU�¢�GHV�RUJDQLVPHV�HW�RX�GHV�
FRQVHLOOHUV�GȇDVVLVWDQFHb��

• Un processus de consentement simple et facile à comprendre a été mis en 
SODFHb�

• Il a été laissé à chaque répondant toute possibilité de refuser de répondre 
à des questions ou de mettre un terme au processus d’entretien. 

• 8QH�UHFKHUFKH�HWKQRJUDSKLTXH�D�«W«�H΍HFWX«H�DYDQW�OȇHQTX¬WH�DȴQ�GH�VȇDVVXUHU�
que l’instrument utilisé était culturellement approprié et de veiller à ce que les 
problèmes soient abordés avec la sensibilité nécessaire pour l’ensemble de cette 
WUDQFKH�Gȇ¤JH��

• 'HV�HVVDLV�FRJQLWLIV�GH�OȇLQVWUXPHQW�GȇHQTX¬WH�RQW�«W«�U«DOLV«V�DȴQ�GH�FRQWU¶OHU�
la qualité des réponses aux questions posées aux répondants au sondage ou, en 
GȇDXWUHV�WHUPHV��SRXU�Y«ULȴHU�TXH�OHV�U«SRQGDQWV�FRPSUHQQHQW�ELHQ�OD�TXHVWLRQ�
et que cette dernière demande clairement des réponses précises. Ces essais 
cognitifs veillent à ce que les questions de l’enquête respectent bien l’esprit 
VFLHQWLȴTXH�GH� OD�TXHVWLRQ�HW��HQ�P¬PH�WHPSV��TXȇHOOHV�DLHQW�GX�VHQV�SRXU� OHV�
sondés. Les questions mal comprises par les répondants ou dont la réponse est 
GLɝFLOH�¢�GRQQHU�SHXYHQW�¬WUH�DP«OLRU«HV�DYDQW�OH�ODQFHPHQW�GH�OȇHQTX¬WH��FH�TXL�
en améliorera considérablement les résultats. 
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5«ȵH[LRQ�HW�TXHVWLRQQHPHQW�LQWURVSHFWLIVb�

• Quelles mesures faut-il prendre pour protéger les enfants contre tout préjudice 
GDQV�OH�FRQWH[WH�GȇXQH�HQTX¬WH�VXU�OD�YLROHQFHb"�

• Quels sont les avantages potentiels pour les enfants de leur participation à une 
HQTX¬WH�VXU�OD�YLROHQFHb"�

• &RPPHQW�G«WHUPLQHU�VL�XQH�HQTX¬WH�HVW�DGDSW«H�¢�XQ�¤JH�GRQQ«b"�)DXW�LO�WHQLU�
FRPSWH�GȇXQ�¤JH�PR\HQ�GȇLQLWLDWLRQ�VH[XHOOHb"

• 6L� OȇRQ�H[FOXDLW� OHV�SOXV� MHXQHV�� OHV� U«VXOWDWV�QH� VH�EDVHUDLHQW�TXH� VXU� OHV���b¢�
��b DQV� HW� IRXUQLUDLHQW� GHV� LQIRUPDWLRQV� VXU� OD� YLROHQFH�� OHV� VHUYLFHV� HW� OHV�
FLUFRQVWDQFHV�SU«F«GDQW�OȇHQTX¬WH�GH��������YRLUH���bDQV��4XHOOH�VHUDLW�OD�YDOHXU�
GȇXQH�WHOOH�HQTX¬WHb"�

• Quel risque comporterait le fait de NE PAS faire de recherche auprès des jeunes 
DGROHVFHQWVb"�4XHO�HVW�OH�ULVTXH�GH�OȇLQDFWLRQb"�'DYDQWDJH�GH�ȴOOHV�HW�GH�JDU©RQV�
SRXUUDLHQW�LOV�VRX΍ULU�GH� WURXEOHV�PHQWDX[�HW�SK\VLTXHV�SDUFH�TXH�QRXV�QRXV�
sommes abstenus de demander aux enfants leur propre point de vue sur ces 
questions ou parce que nous avons réalisé une recherche qui décrit une situation 
IRUW�LPSU«FLVH�GH�OD�U«DOLW«b"

• Une politique claire relative aux enfants et à l’éthique peut-elle contribuer au 
G«EDW�UHODWLI�¢�OȇDG«TXDWLRQ�¢�Oȇ¤JHb"

3DUb��0DU\�&DWKHULQH�0DWHUQRZVND��81Ζ&()�2ɝFH�RI�5HVHDUFK�DW�ΖQQRFHQWL�

�WXGH� GH� FDV� �b �� '«FRXYHUWHV� IRUWXLWHV� U«DOLV«HV� DX� FRXUV� GȇXQH�
recherche en imagerie cérébrale

+LVWRULTXH�HW�FRQWH[WHb�

Les découvertes fortuites de lésions cérébrales sont des anomalies cérébrales, ne 
présentant aucun symptôme apparent, détectées chez des enfants et des adultes sains 
¢�OȇRFFDVLRQ�GH�OHXU�SDUWLFLSDWLRQ�¢�GHV�«WXGHV�VFLHQWLȴTXHV�XWLOLVDQW�OHV�WHFKQLTXHV�GH�
OD�QHXURLPDJHULH�FRPPH�OD�U«VRQDQFH�PDJQ«WLTXH�VWUXFWXUHOOH��Ζ50��HW�IRQFWLRQQHOOH�
�Ζ50I��� OD� PDJQ«WRHQF«SKDORJUDSKLH� �0(*��� Oȇ«OHFWURHQF«SKDORJUDSKLH� �((*�(53��
et la spectroscopie proche infrarouge (NIRS). Ces découvertes fortuites de lésions 
cérébrales pourraient avoir une importance clinique étant donné leur potentiel 
GH�SURYRTXHU�GHV� V\PSW¶PHV�XOW«ULHXUV�RX�GȇLQȵXHQFHU� OHV�«YHQWXHOV� WUDLWHPHQWV��
7RXWHIRLV��OD�FRPPXQDXW«�VFLHQWLȴTXH�QH�GLVSRVH�SDV�HQFRUH�GȇXQH�HVWLPDWLRQ�SU«FLVH�
de leur incidence parce que leur signalement n’est pas systématique et qu’il n’existe 
aucun consensus quant à la publication de conclusions apparaissant mineures ou 
normales, dans l’intérêt des participants à la recherche. En outre, à l’heure actuelle, 
on constate une importante diversité de procédures dans les unités de recherche 
quant à l’engagement et à la protection des participants ainsi qu’à la détection et 
à la communication à ces derniers de résultats anormaux. La découverte fortuite 
de lésions cérébrales chez les enfants et les adolescents donnent lieu à plusieurs 
questions d’ordre éthique. 

'«ȴ�«WKLTXHb�

La présence de toute constatation clinique importante dans un contexte de recherche 
QRQ� FOLQLTXH� HVW� XQ� VXMHW� GH�SU«RFFXSDWLRQ�P«GLFDOH� HW� ELR«WKLTXH�� /ȇXQ�GHV�G«ȴV�
majeurs consiste à se poser la question de savoir s’il faut et comment traiter les 
participants chez qui une lésion cérébrale est détectée fortuitement. Par conséquent, 
la détection, l’importance et la gestion des découvertes fortuites de lésions 
cérébrales sont les clés du bien-être des participants à la recherche de même que 
GH�OȇLQW«JULW«�GHV�«WXGHV��7RXWHIRLV��RQ�QH�GLVSRVH�SDV�GH�VXɝVDPPHQW�GH�SUHXYHV�
incitant à la bonne réaction, à cause de l’absence d’études contrôlées et appropriées 
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